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et en tire une conclusion pratique. Après avoir parcouru les 
neuf premières stations, nous gravissons le calvaire, où nous 
assistons en esprit au dépouillement de Jésus. On nous rappelle 
que les amis du Christ, particulièrement les Tertiaires, doivent 
pratiquer le détachement et éviter le luxe que Jésus a expié par 
sa nudité. Puis nous tombons au pied de la croix où expire la 
Grande Victime ; là nous l’entendons nous jeter le cri de son 
amour Sitio, j’ai soif. Il a soif d’un peu d’eau, nous dit le Père, 
mais il a surtout soif de nos cœurs qu’il veut posséder entière­
ment. De grand cœur nous les lui offrons en protestant de 
notre fidélité pour l’avenir. Nous nous relevons pour aller 
offrir l’hommage de notre compassion à Marie désolée, tenant 
entre ses bras son Jésus que nos péchés ont crucifié. Nous con­
sidérons les plaies qui restent ouvertes pour guérir les nôtres, et 
aussi pour nous servir d’asile dans la tentation. Enfin, nous 
allons au tombeau où beaucoup entrent pieusement, car il est la 
copie de celui de Jérusalem, où fut déposé le corps de Jésus- 
Christ. Du tombeau nous revenons à l’église oit, dans une courte 
allocution, le P. Alcantara nous dit comment Marie a été par 
excellence la Vierge fidèle qui a gardé la foi promise à Dieu et 
garde aussi le dépôt que Dieu lui a confié. Ce dépôt, c’est le 
Verbe incarné, Jésus-Christ, qui réside dans nos tabernacles et 
qui, dans quelques instants, nous bénira.

Après le salut, nous vénérons les reliques et nous quittons 
l’église au chant du Magnificat. De nouveau, nous nous formons 
en procession pour nous rendre à bord des bateaux qui nous 
ramènent à Trois-Rivières ; chacun emportant dans son cœur, le 
souvenir de ces quelques heures de bonheur pur, goûté aux 
pieds de la Vierge du Cap.

Sr Elisabeth, secrétaire.

Sainte-Marthe. — Une année et plus s’est écoulée depuis 
la réception de plus d’une centaine de novices dans le Tiers 
Ordre de saint François. Grâce à la vigilance du zélé Pasteur de 
la paroisse les bonnes volontés se sont maintenues et si la mala­
die, la saison et autres empêchements n’en auraient retenu un 
certain nombre, nous les aurions vues presque toutes ve.nir mettre 
le sceau à leur persévérance par les engagements définitifs de la 
profession. 95 dont 36 Frères et 59 Sœurs répondent à l’appel.


